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À ma fille. À ma femme. À ma mère.

À toutes celles qui se battent au quotidien pour ne pas n’être que des moitiés d’êtres humains. 

Luc

Au Trio : Tonio, Ant Call, AZFM avec l’enthousiasme de nos 20 ans.

Un grand merci aux membres Gil Bazeugeot et Thierry Niogret du club Pau Sherlock Holmes pour leur contribution iconographique sur Pau.

Merci aux talentueux membres de «La Cerise» pour leur accueil et leur capacité de résistance à mes bavardages.

Cecil
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Hôpital de Scutari - 
côtes orientales turques, 

face à la Russie.
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Vous êtes notre « monsieur Chance » 
du jour, soldat ! Contrairement 

à ce que vous craigniez, je ne vais 
pas vous couper la jambe…

Certes, l’hématome est
impressionnant, mais 

la blessure est restée
étonnamment propre…

Il n’y a pas 
d’infection

…

Je vais retirer la balle 
qui se trouve dans le 

muscle de votre cuisse… 
et tout rentrera 

dans l’ordre !

C’est drôle qu’vous 
m’appeliez « m’sieur 
Chance », docteur !

Sauf qu’c’est un peu 
ironique, vu qu’c’est 

plutôt la poisse 
qui m’colle aux 

godillots.

eh bien ! On dirait que cette fois, 
le vent a tourné en votre faveur, 

mon garçon !

Miss Dumbley ? 
Maintenez bien 

la lanterne.

Mordez 
là-dedans !

Veuillez défaire 
le garrot ! 

Je vais 
commencer !

Bien, 
docteur 
Parks !

Depuis toujours, mes copains 
de Stepney, y’ m’surnomment 

« Lucky Boy * » !

* le chanceux 6 7



C’est impossible… si il y avait 
eu une hémorragie, ce garçon 

n’aurait pas survécu à cinq jours 
de voyage jusqu’à Scutari…

Je ne vous cache 
pas que cela va 

être douloureux.

Docteur ?! 
La plaie… !?

RAAa ! Je n’y vois rien 
là-dedans ! Il y a trop 

de sang !

Je… Je n’arrive pas 
à trouver d’où 

ça saigne !?

JE N’Y VOiS RiEN, 
BON DiEU !!!

RiEN 
DU TOUT !!!

Qu’est-ce que 
ça veut dire ?

C’est…

C’est une
aberration !

Ce garçon n’aurait 
 pas dû mourir !!!

La plaie saigne 
en abondance, 

docteur !?!
Comment 

diable ???
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Si vous êtes l’homme que 
je crois, vous n’aurez 

pas peur d’y descendre 
et de sacrifier quelques 
heures de précieux repos.

Les corps de nos trois 
malheureux reposent 

désormais à la morgue 
de cet hôpital.

Mais, 
comment… ?!

Et vous en perdrez d’autres, 
exactement de la même façon, 

si vous ne faites rien pour 
y remédier.

En prenant le 
temps d’étudier 

et de comprendre 
ce qui leur est 

arrivé afin de ne 
plus commettre 

les mêmes 
erreurs !

Ils démontent et remontent 
les corps comme on répare de vieux 

jouets cassés… sans se soucier 
un instant du jouet lui-même.

Ce qui ne m’a 
pas empêché 

de perdre 
ce soldat !

Je vous ai entendu 
leur parler, 

les rassurer…

Je n’ai jamais entendu 
mes confrères faire 

allusion à de tels cas…

Vous me 
surprenez !

D’autres patients sont 
morts ainsi depuis mon 
arrivée dans cet enfer !

Cette semaine, 
j’ai vu, de mes yeux, 
deux autres de ces 

pauvres bougres se 
vider de leur sang sur 
la table d’opération, 

alors même que leurs 
blessures semblaient 

sans gravité aucune. 

Miss
Nightingale

!?

Il n’est malheureusement 
pas le seul dans ce cas, 

docteur Parks !

Vous, par contre, semblez 
prendre le bien-être de 
vos patients en grande 

considération.

Sans doute n’y ont-ils même pas 
prêté attention ! Le docteur Menzies 

et ses protégés n’ont d’autre 
préoccupation que de scier des os 
et fourailler dans des viscères.
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Profondément secoué par les paroles 
de madame Nightingale, je lui donnai raison et 

décidai de me rendre à la morgue dès le soir venu.

Je le fis ce soir-là 
et bien d’autres 

soirs encore.

Durant mon séjour d’un an à Scutari, 
je pense avoir autopsié plus d’une 

quarantaine de nos soldats… 
tous morts d’incompréhensibles 

hémorragies internes.

Bien, docteur Parks ! 
Bien !

Mais venez-en aux faits, 
je vous prie…

En quoi cette expérience durant 
la guerre de Crimée fait-elle de 

vous un spécialiste de l’East End, 
habilité à témoigner aujourd’hui 

en tant qu’expert ?

J’y viens, votre honneur ! 
Je tenais simplement à replacer 
mon propos dans son contexte 

afin que vos jurés en saisissent 
toute la « sinistre » portée.

Certes ! Certes ! 
Alors… ?

Que vous ont révélé ces 
autopsies, docteur ?

J’ai découvert que ces hommes 
souffraient tous d’un 

dysfonctionnement de leurs 
fonctions hépatiques !

« Hépatiques », 
docteur Parks ?

Je ne suis pas sûr 
que tout le monde ici 
aura compris le sens 

de ce mot…

Le foie, 
votre honneur…
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Le foie de ces personnes ne 
fonctionnait pas correctement…

or c’est là, dans le foie, 
que sont produits 
les facteurs de la 

coagulation sanguine.

Si la production de ces facteurs 
est perturbée, la coagulation 

ne se fait pas et un écoulement 
sanguin ne peut être stoppé, 

quoi qu’on y fasse.

Je vois !…

Et avez-vous compris 
ce qui provoquait 

cette…

« perturbation » ?

Par contre, 
en menant une enquête auprès 
de l’administration militaire, 

j’ai pu dégager un élément commun 
à ces quarante pauvres soldats.

Avec les moyens à ma 
disposition à Scutari ? 

C’était impossible, 
votre honneur.

Lequel, 
docteur Parks ?

Tous étaient nés 
et avaient grandi 
dans l’East End !

En quoi leur origine expliquait-elle 
la maladie que tous avaient développée ? 

Je voulais le comprendre !…

Alors, à mon retour de Crimée, 
au lieu de rejoindre le cabinet 
médical qui m’attendait dans 

ma bonne ville de Manchester, 
j’ai décidé de m’installer dans 
les rues les plus misérables 

de Whitechapel, à la recherche 
des causes de ce mal…

Et qu’avez-vous 
découvert ?
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Les mêmes choses 
qui nous réunissent ici 

aujourd’hui, votre honneur…

Cuivre…

Plomb…

zinc…

Nickel…

Mercure.

V… vous 
dites ?

Des poisons, 
votre honneur…

Des poisons utilisés en grande quantité 
par les industries implantées partout 

dans l’East End.

La concentration de ces produits y est 
bien supérieure au reste de la ville, 
à cause des ruelles trop étroites 

où l’air vicié ne peut circuler…

… à cause des eaux usées 
qui stagnent sur place et 
ne sont jamais évacuées.

Cela affecte le sang de 
la population… cela dérègle 

le fonctionnement de leur foie 
comme ce fut le cas pour ces 
pauvres bougres en Crimée…

… et cela ne fait qu’empirer d’année 
en année, comme dans le triste cas 

de mademoiselle Judy Brown.

Judy ! Je vous en prie ! 
Je crois que ces gens ont 

besoin d’être éclairés.

Levez-vous ! 
S’il vous plaît !

Votre honneur ? 
C’est important, 

croyez-moi !

D’accord ! 
D’accord !

Faites
ce que vous dit 

le docteur Parks, 
mademoiselle Brown !
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Et maintenant retenez 
votre respiration, Judy ! 

Le plus longtemps 
possible !

Faites-moi 
confiance…

… Et vous serez 
bientôt libre.

HoOo, 
seigneur !

C’est quoi 
c’te diablerie ?!?

Le poison,
votre honneur !

Le poison qui coule dans 
son sang depuis des années, 

et qui, de son sang, est passé, 
dieu seul sait comment, 

dans son lait…Qu’est-ce donc là,
docteur Parks ?

Ce même poison qui est 
la cause de la mort de 

son enfant et de l’enfant 
de Wallace Cavendish…

Judy Brown n’est pas le monstre 
que tout le monde a déjà condamné, 

votre honneur, mais une victime. 

J’ai ici tous les relevés 
qui en attestent.
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le monstre sans cœur et 
sans âme à l’origine de cette
                                    tragédie !!!

On retrouve les mêmes 
éléments chimiques 

dans son lait…

… dans 
son 

sang…

… et dans le 
foie des deux 
nourrissons

…

Ce n’est pas elle qui a empoisonné 
les petits qu’elle allaitait…

… Mais 
l’East End !!!

… OUi !

C’est l’East End qui 
empoisonne ses enfants, 

monsieur le juge…

C’est 
l’East End…
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Nous déclarons 
l’accusée « coupable », 

votre honneur !!!

Quoi ?

C’est un 
non-sens !

Ils ne 
peuvent 

pas ?

Monsieur 
le Juge ?

SiLENCE, POUR 
L’AMOUR DU CiEL !!!

Judith Rebecca 
Brown…

SiLENCE !!!

… étant donné la 
gravité et l’ignominie 
des deux crimes dont 

vous venez d’être 
reconnue coupable…

… Je vous condamne à être pendue 
jusqu’à ce que mort s’ensuive !!!

De plus, 
je demande…

IL S’AGiT D’UNE 
PANTALONNADE, 

MONSiEUR LE JUGE !

De plus, 
…

… Je demande à ce que la sentence 
soit exécutée le plus rapidement 

possible afin qu’elle fasse 
exemple auprès de tous ceux 

qui caresseraient l’idée infâme 
d’attenter à la vie de nos enfants !!!
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Regardez, vous autres…

Regardez à qui l’on 
a demandé de juger 

cette pauvre femme… … Des 
hommes !!!

Rien que des 
hommes…

ASSEEEZ !!!

… tous riches et nobles, chargés d’évaluer la vie 
et les motivations de cette modeste créature… comme si 

ils avaient la moindre idée de ce qu’est le quotidien 
d’une femme du peuple, aujourd’hui, à Londres !

Huissier, veuillez faire 
sortir le docteur Parks

de mon tribunal !!!

Lorsque je vous regarde, 
messieurs, je crois revoir ces 
officiers pleins d’ arrogance, 

que je côtoyais durant 
la guerre de Crimée…

Des militaires, issus du même milieu que vous, qui s’obstinaient 
jour après jour à envoyer leurs hommes, en rang d’oignons, 

se faire hacher menu par la mitraille de l’ennemi russe.

Des gamins qui tombaient 
par dizaines, par centaines, 

sous les balles, sous les obus…

mais qu’importait à 
ces messieurs ?

Ils semblaient ne pas voir 
que le monde avait changé.

Que la façon de faire la 
guerre avait changé.

Que l’industrialisation, 
les nouvelles armes 

employées avaient 
profondément bouleversé 

la donne.
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… de donner un sens 
à ce que j’ai vu.

Eu…

Eu…

Et vous, messieurs, 
vous êtes comme eux…

Vous non plus, 
vous ne voyez rien…

Rien des incroyables et 
destructifs changements 
que le monde moderne a

occasionnés pour les plus 
humbles d’entre nous !

Tant que vous resterez 
aveugles à tout cela, ce sont 

eux, les petits, les sans-grade, 
qui continueront de payer le prix 

de votre aveuglement !!!
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Raaa…

Qui… ?

Qui êtes-
vous ?

Surtout n’ayez pas peur, madame ! 
Nous ne vous voulons pas de mal…

Je suis médecin… 
le docteur Watson 

de Londres…

Et voici ma 
femme Mary.

Mary ? S’il 
vous plaît…

Pouvez-vous verser 
un verre d’eau pour 

madame !?

Vous êtes restée inconsciente 
pendant près d’une semaine.

Un homme a fait feu sur ma femme 
et moi, alors que nous étions 
en train de discuter avec vous.

Par malheur, c’est vous qui 
vous êtes retrouvée sur la 

trajectoire de sa balle.

Je… Je ne sais comment vous dire 
combien nous sommes navrés 
d’avoir ainsi exposé votre vie…

Je... Je me souviens de
ce qui s’est passé, oui…

Mais, 
je ne crois pas que 
ce soit vous que…

… Que le tireur 
visait !

C’est moi… moi, qu’elle 
voulait faire taire !!!

Elle m’a juré qu’il m’arriverait 
malheur si… si je venais à rencontrer 
des gens curieux de sa vie et de celle

de sa famille.

« Elle »
…?

Est-ce que vous voulez 
parler de… ?

Madame Violet 
Holmes, oui !

J’ai été la nourrice puis la gouvernante 
de son plus jeune fils durant sept 
longues années. Je vivais avec eux.

J’ai vu des 
choses…

Beaucoup de choses qu’elle 
voudrait que personne 
ne connaisse jamais.
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Voilà, Mr 
Crook !

J’espère avoir 
éclairé votre 

lanterne.

Je ne pouvais rêver 
meilleur témoignage, 

madame.

Avant de vous quitter, 
je tenais à vous dire 
que je vous admire !

Cette rencontre 
a fait ma joie 

et je l’emporte 
dans mon cœur.

Hey ! Wiggins !?!
Ramène ta carcasse, 

vieux ! Allez !… 
Y a pas d’temps

à perdre !

N’a-qu’un-
œil ?

Mais…

Qu’est-ce qui se 
passe, bon sang !?

Ton Mycroft Holmes… 
l’était à l’exécution 

de Judy Brown !

Après ça, l’a filé à 
la gare où il attend 
d’prendre le train 

pour Douvres…

L’est en train 
d’quitter l’pays, 

Wig…

Et foi de 
N’a-qu’un-œil… 
Y partira pas 

sans toi !
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Merci, monsieur L’agent, mais 
nous préférons rester au chevet 

de madame Bannister…
Restez tout de 
même vigilant, 

docteur.

Ils n’ont toujours pas retrouvé le tireur. 
Ils patrouillent une dernière fois dans le 

secteur avant de s’installer dans la grange.

Je regrette que vous 
n’ayez pas regagné 
l’hôtel sous bonne 

escorte. La situation 
devient trop risquée.

John !

Nous avons déjà 
débattu de cela. 

Le sujet est clos.
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